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Alors que la lutte contre les accidents domestiques et de la vie courante vient d'être recalée à la 
labellisation Grande cause nationale pour 2011, paraît l'ouvrage "Sociologie des risques 
domestiques : Des accidents invisibles ?", de Michèle Lalanne1. Est-ce une preuve supplémentaire 
que ce problème de santé publique n'est pas prioritaire aux yeux des politiques ? Cet ouvrage est 
le premier à s'interroger sur les causes sociétales de ce phénomène qui représente aujourd'hui un 
impensé social.*  

Avec environ 19 000 morts par an en France, les accidents domestiques et de la vie courante provoquent 
quatre fois plus de décès que les accidents de la circulation et trente fois plus que les accidents du travail. 
Or ces accidents paraissent invisibles en tant que problème public.  

« Hasard », « maladresse », « défaut de surveillance » sont couramment avancés pour expliquer les 
accidents de la vie courante qui relèvent de la sphère privée.  

Les facteurs sociaux n'ayant jamais été recherchés, on comprend mieux que ce problème majeur de santé 
soit peu pris en compte par le politique. Les accidents de la vie courante soulèvent pourtant de multiples 
enjeux sanitaires, politiques, économiques, sociaux et juridiques.  

La sociologie des risques domestiques, au cœur de cet ouvrage, montre comment ce fait social complexe 
soumis aux variations sociales et territoriales constitue un véritable enjeu public et politique.  

Pourquoi et comment certains risques sont-ils reconnus "problème public" quand d'autres ne le sont pas ? 
Les preuves statistiques de mortalité et de morbidité existent, mais pourquoi sont-elles insatisfaisantes en  
l'état pour le chercheur qui souhaite mener l'étude sociologique à son terme ? Ces statistiques sont-elles 
suffisantes pour faire inscrire un risque sur l'agenda politique ? L'émergence d'un risque de santé publique 
dépend-elle seulement de la mobilisation d'acteurs associatifs et de soutiens politiques nationaux ou 
dépend-elle également d'acteurs internationaux ?  

Cet ouvrage propose de trouver des explications pour comprendre l'invisibilité sociale de ce problème de 
santé publique. Trouver des causes sociétales, c'est apporter les connaissances nécessaires pour 
expliquer la dimension collective de ce risque. C'est aussi donner des pistes pour la mise en œuvre des 
politiques publiques chargées de réduire le risque encouru et donc le nombre d'accidents.  

                                                 
1 Michèle Lalanne, Sociologue, Maître de conférences-HDR, Centre d’étude et de recherche travail 
organisation pouvoir (CERTOP UMR5044 CNRS/Université Toulouse II-Le Mirail) 
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